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J’ai planté deux plants d’au-
bergine, l’un à la maison et 

l’autre au jardin communau-
taire. Les deux plants ont été 
achetés en même temps et au 
même endroit. Le premier n’a 
donné qu’une petite aubergine, 
le second plus d’une douzaine. 
L’un était étouffé par un plant 
de concombre trop envahissant, 
le second trônait dans une terre 
bien fertile. L’enfant dont il est 
question dans le texte ci-après, 
n’a pas choisi sa petite enfance. 

Enterrée dans le sable1

Il est 8 heures du soir à Abéché. 
La nuit est tombée déjà depuis 
deux heures dans cette ville de 
l’est du Tchad. Au village d’en-
fants Bakan Assalm, le calme 
s’est installé parmi les 44 petits  
orphelins. Dans peu de temps, 
tout le monde dormira bien.

Mais soudain, un bruit de mo-
teur dans la cour : une voi-
ture à cette heure? Même 
si l’on a la conscience tran-
quille, c’est quand même 
avec appréhension qu’on voit  
arriver à 8 heures du soir une 
voiture de police. Que peut-on 
bien nous vouloir?

Il en sort le commissaire en per-
sonne, deux policiers armés et 

un grand-papa tenant dans ses 
bras un petit paquet, enveloppé 
dans du tissu... C’est un vieux 
berger qui, depuis deux années, 
conduit en brousse chaque jour 
les moutons de l’un des quartiers 
de la ville.

Ce soir, en rentrant, il a remar-
qué que ses moutons passaient 
sur un monticule de sable. Il n’y  
aurait peut-être pas prêté une 
attention particulière si un cri 
étouffé ne l’avait conduit à 
s’approcher. C’est alors qu’il 
découvrit une toute petite 
fille enterrée vivante. Il enle-
va le sable qui remplissait ses 
yeux et sa bouche, l’envelop-
pa dans sa vielle veste et porta 
l’enfant au Commissairat de  
police. 

Et maintenant, les voici tous 
à ma porte : « Mademoiselle, pou-
vez-vous accueillir cette petite? », me 
demande le commissaire de 
police. Il a les larmes aux yeux 
en me racontant son histoire.
Bien sûr, nous lui trouverons 
une petite place. Cette nuit, elle 
dormira dans un carton, en  
attendant que le menuisier 
nous apporte le lit que nous 
avons commandé. C’est le 19  
décembre, la petite sera notre  
cadeau de Noël.

Un peu plus tard, je suis en train 
de la baigner. Dawud, 12 ans, me 
dit :
« Mamy, je trouve que nous devrions 
l’appeler Khalasa, car Dieu l’a sauvée 
en permettant que ce berger passe à cet 
endroit ».
Khalasa ouvre tout grands les 
yeux. Son regard se fait interroga-
teur et semble nous demander : 
« Ne voulez-vous pas m’aimer un  
peu? » 
« C’est promis Khalasa, nous  
t’aimerons ! »
Marguerite Ummel, février 1984.

Nous verrons dans ce numéro 
que malgré les calamités et les 
épreuves, nous sommes invités à 
la réconciliation. Cela peut vou-
loir dire de déménager une église 
pour devenir un lieu de paix, de 
se pardonner ou même à par-
donner à l’auteur du meurtre de 
son propre fils. 

Que ce numéro soit un temps 
de restauration. Même après 35 
années, la triste enfance de cette 
fillette trouvée dans le sable peut 
porter des fruits avec le Seigneur. 
Pouvons-nous rêver ensemble à 
un monde meilleur, la terre en a 
bien besoin ! q
1 : Coll., Quelques instants avec..., Les 
cahiers de  « CHRIST SEUL »,  
No. 4/1997. 

Éditorial

La réconciliation;
mot béni
Par Danielle Lajeunesse, rédactrice.

Éditorial
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1. Thème :
Une Église de paix 
renouvelée  

accueille l’étranger. 
 
Pourquoi avoir choisi ce 
thème?
Tout au long du récit biblique, nous 
voyons un Dieu qui rappelle à son 
peuple qu’il doit faire preuve d’hos-
pitalité envers les autres et en parti-
culier envers ceux qui sont les plus 
vulnérables dans la société : la veuve, 
l’orphelin et l’étranger. Dieu rappelle 
à son peuple qu’eux aussi étaient 
autrefois vulnérables; qu’ils étaient 
étrangers dans un pays lointain, as-
servis et opprimés. 
Et pourtant, grâce à la générosité des 
natifs, Dieu les libère de ces condi-
tions difficiles et leur enseigne à  
devenir à leur tour hospitaliers  
envers les autres, qu’ils soient étran-
gers, vulnérables, asservis ou oppri-
més. 
Ce message est pertinent pour  
aujourd’hui, où règnent l’intérêt 
personnel et la loi du plus fort ; 
car tout cela va à l’encontre de la  
volonté divine à accueillir l’étranger. 

•	 Textes bibliques recomman-
dés :  Deutéronome 10,12-22 et  
Matthieu 25, 31-46. 

Construire des ponts :
[ Le texte de Deutéronome invite le 
lecteur à une circoncision du coeur; 
en ne faisant pas de favoritisme, en 
rendant justice à l’orphelin et à la 
veuve et en témoignant de l’amour 
envers l’étranger. 
Et l’Évangile de Mathieu rapporte 
les paroles de Jésus : « Chaque fois 
que vous avez fait cela au moindre de 
mes frères que voici, c’est à moi que 
vous l’avez fait » (Mt 25,40). ]

2.	 Requêtes de prières  
   proposées : 

•	 Prions pour les migrants à 
l’échelle mondiale, fuyant des  
situations de violence et cher-
chant une vie meilleure pour eux-
mêmes et leur famille. 

•	 Prions pour leur sécurité, pour 
l’amélioration de la situation 
dans leurs pays d’origine et pour  
savoir comment  les aider dans leur  
périple. 

•	 Prions spécialement pour l’Ango-
la, la République Démocratique 
du Congo, le Kenya, la Colom-
bie, le Moyen-Orient, l’Europe 
et l’Amérique du Nord où les 
gouvernements et les citoyens 
doivent accueillir un nombre  
record de migrants.

•	 Prions pour les nombreux pays  
où l’instinct de survie nous 
pousse à nous dissocier des 
autres, en nous concentrant que 
sur nos propres besoins. Appre-
nons à reconnaître l’humanité et 
la dignité des autres. 

•	 Prions que la réconciliation et 
le pardon caractérisent l’Église. 
Les mennonites d’Indonésie tra-
vaillent aux côtés du gouverne-
ment et de la majorité musulmane 
à l’organisation des dialogues in-
ter-religieux. Puissions-nous tous 
suivre cet exemple et apprendre à 
connaître les personnes d’autres 
religions et les étrangers dans nos 
propres quartiers. 

•	 Prions pour les organisateurs du  
« Global Church Partners Forum » 
prévu du 17 au 19 octobre 2018 
à Rome, dont le thème sera Les 
enfants migrants. Que ce forum 
soit un espace où les commu-
nautés religieuses puissent être à 
l’écoute des réalités auxquelles de 
nombreux enfants sont confron-
tés dans le monde. →

Dimanche de la paix;  
23 septembre
Par Willi Hugo Pérez, représentant de la CMM pour l’Amérique latine - Amérique centrale, et 
président de SEMILLA (Séminaire Anabaptiste d’Amérique Latine) au Guatemala.

Le document complet est disponible au https://mwc-cmm.org/article/dimanche-de-la-paix?language=fr 
Voici des extraits des pages 1, 2 et 10. 
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3.   Activités  
   proposées : 

•	 « Devine qui vient dîner » : Pré-
parer deux formulaires d’inscrip-
tions; le premier pour ceux qui 
veulent inviter à dîner chez eux 
et le deuxième pour ceux qui 
veulent aller dîner chez quelqu’un. 
L’organisateur fait correspondre 
au hasard les noms de chacune 
des listes pour que tous puissent  
partager un repas avec quelqu’un. 

•	 « Ma vie » : Prévoir un moment 
durant le culte pour que certaines 
personnes (en particulier les nou-
velles) puissent raconter leur  
parcours de vie. 

•	 « Jardin du souvenir » : Identifier 
un espace et y placer un objet 
symbolique, comme une brique 
ou une plante pour se souvenir des 
personnes qui sont décédées. Cela 
peut faire en sorte que le proces-
sus de deuil soit partie intégrante 
des pratiques de la communauté. 

•	 « Une bougie du souvenir » :  
Durant le culte, invitez les 
membres à allumer une bougie 
pour les gens qui vivent des situa-
tions difficiles (parfois au risque 
de leur vie) et qui recherchent une 
vie meilleure. Allumer une bougie 
peut aussi symboliser, non seule-
ment le souvenir, mais aussi un 
engagement à les aider ou à les 
soutenir. 

•	 Visitez un centre de détention de 
migrants (ou centre de rétention). 
Organisez une visite à un centre 
de détention de migrants ou à un 
camp de réfugiés pour en savoir 
plus sur la situation des réfugiés 
et des immigrants dans votre 
pays. Parlez avec les personnes 
détenues et écoutez les raisons 
pour lesquelles elles ont dû quit-
ter leur pays pour se rendre dans 
un nouveau pays. 

•	 Renseignez-vous de la façon dont 
votre église peut aider, sponsori-
ser ou soutenir des personnes et 
des familles avec leurs démarches 
administratives.   Cherchez à  
savoir comment vous et votre 
église pouvez les accompagner 
dans ce processsus. 

•	 Organisez une pétition pour les 
gouvernements pour réclamer 
des pratiques plus humaines  
envers les migrants, les réfugiés 
et les plus vulnérables qui ont be-
soin de notre soutien. →
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4 Comment  
pouvons-nous  
répondre à cet appel ? 

•	 En étant une communauté 
d’amour et d’accueil pour les 
étrangers et les marginalisés, en 
les accueillant avec hospitalité 
et en recherchant leur bien. En  
devenant une maison pour le 
marginal, l’étranger ou le mi-
grant. Une maison d’amour et 
de paix pour ceux qui n’ont pas 
de foyer, pas de famille ou pas de 
patrie. Une maison où vous vous 
sentez bienvenu, accepté, proté-
gé et aimé. 

•	 En initiant des projets concrets 
pour les aider par exemple : à 
s’orienter dans leur nouvel envi-
ronnement, à trouver un emploi, 
à compléter leurs procédures ju-
diciaires, etc. 

•	 Nous pouvons également les  
accompagner dans leur crois-
sance spirituelle pour panser 
leurs blessures et leurs deuils. 

•	 Nous devons les garder bien  
présents en organisant des études 
bibliques, des liturgies, des prières 
et des intercessions. 

•	 Et en coopérant avec d’autres 
églises, organismes ou insti- 
tutions qui travaillent au 
bien-être des étrangers. q 

Une vieille histoire hassidique illustre  
bien une partie de cette vérité. 

Un jour, un vieux rabbin demanda à ses étudiants à quel 
moment ils pouvaient être sûrs que la nuit était terminée 
et que la journée avait commencée. « C’est quand, répon-
dit un étudiant, vous pouvez apercevoir un animal à une 
certaine distance et savoir si c’est un agneau ou un chien. » 

« Non », répondit le rabbin. 

Un autre dit : « C’est quand vous pouvez apercevoir un 
arbre à une certaine distance et savoir si c’est un figuier ou 

un palmier. » « Non » répondit le rabbin. 

Les étudiants étaient perplexes et n’avaient aucune autre 
réponse à proposer. « Alors quand est-ce ? »  

demandèrent-ils. « C’est quand, en regardant le visage 
d’un étranger, tu y reconnais un ami.  

Parce que si tu ne l’y vois pas,  
alors c’est encore la nuit. » 

Soyons l’Église fidèle, juste et aimante qui s’identifie avec les étrangers, 
les nécessiteux et les marginalisés.  

Si nous agissons ainsi, alors nous aimons et servons Jésus, 
et ceux qui sont aimés par Jésus. 
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Argentine : Ils pardonnent après 
le meurtre de leur fils
Par J. Nelson Kraybill, président de la Conférence Mennonite Mondiale.

Les parents de David Varlotta, un jeune mennonite argentin de 24 ans,  
assassiné lors d’une piraterie routière, ont accordé le pardon au meurtrier,  
ce qui a attiré l’attenion du pays entier. 

Extrait de la revue Christ seul, août-septembre 2018, p. 23. Utilisation avec permission. 

Bien que David n’ait pas oppo-
sé de résistance lorsque des 
jeunes essayèrent de prendre 

sa voiture devant la maison de ses pa-
rents, un assaillant de 17 ans a quand 
même tiré. La mère de David Soto 
Varlotta qui, tout comme son mari 
Jorge Varlotta, est pasteur menno-
nite, fut témoin du crime.
Lorsque l’accusé comparut au tri-
bunal plusieurs mois plus tard, les 
parents témoignèrent. Il est courant 
que, dans de telles circonstances, les 
survivants prononcent des paroles 
vindicatives et haineuses dans la 
presse et au tribunal, mais les parents 
de David offrirent de pardonner. Ils 
exprimèrent un immense chagrin, 
mais aussi une préoccupation pour le 
bien-être de l’accusé. L’amour qu’ils 
montrèrent était évident et devint un 
témoignage pour le pays.

Astéroïde
Leur fils David avait d’abord 
attiré l’attention de la com-
munauté internationale lors-
qu’il avait contribué à la mise 
au point d’un système de  
purification d’eau à faible 
coût fonctionnant à l’éner-
gie solaire pour les régions 
rurales de l’Argentine.  
La NASA, le programme spatial amé-
ricain, a même nommé un astéroïde 
en l’honneur de David !
Le pardon et l’amour des parents ont 
incité le maire de Malvinas Argenti-
nas, une ville de la banlieue de Buenos 
Aires, à mettre à disposition gratuite-
ment un bâtiment gouvernemental 
pour le rassemblement du centenaire 
des mennonites en Argentine, le 17 
septembre 2017.
Dieu continue à agir pour apporter la 
guérison à la suite de la tragédie. La 
mère de David Varlotta, Mirta, suit 
maintenant une formation en aumô-
nerie pour se préparer au ministère 
auprès de jeunes prisonniers, accusés 
ou coupables de crimes. q

Mirta Soto Varlotta et son mari Jorge Var-
lotta, pasteurs de Iglesia Evangélica Meno-
nita de Moreno à Buenos Aires, Argentine.

Photo : J. Nelson Kraybill
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Légalisation du cannabis;  
pistes de réflexion dans la 
communauté évangélique

Conférence prévue le 13 octobre 2018 
ETEQ, 4824 chemin de la Côte-des-Neiges, bureau 301, Montréal H3V 1G4.

De tout temps, la culture envi-
ronnante exerce des pressions 
sur le ministère pastoral et la 

formation de disciples. 

En toutes circonstances, la foi chré-
tienne évangélique doit s’ancrer en 
fixant les regards sur Jésus-Christ. Dans 
le contexte changeant du Québec et 
du Canada, comment l’Église peut-elle 
s’outiller pour faire face aux impacts de 
cette nouvelle loi sur ses ministères, ses 
membres et la formation de disciples? 

Avec la légalisation du cannabis, que 
font les pasteurs lorsqu’un membre 
d’église se questionne sur la/sa consom-
mation pour lui ou ses enfants? Quelles 
sont les implications juridiques, médi-
cales et éthiques? Quelles sont les res-
sources disponibles pour mieux exer-
cer le ministère pastoral dans un tel 
contexte ? 

Pour répondre à ces questions, l’École 
de théologie évangélique du Québec 
(ETEQ) organise un colloque animé 
par Kristen Corrigan, Directrice gé-
nérale de l’école le 13 octobre 2018. 
Quatre experts animeront cette ré-
flexion chrétienne :

1)	 Me Richard Wingender;  
Expert en droit, interviendra sur les 
implications juridiques. 
2)	 Dr Benoît Lapierre; Spécia-
liste en médecine, interviendra sur les 
implications médicales.
3)	 Wilner Cayo; Docteur en 
théologie, interviendra sur le plan de 
l’éthique chrétienne.
4)	 David Miller; Docteur en 
théologie, interviendra sur l’identité 
chrétienne évangélique.

L’horaire précis vous sera communi-
qué sous peu. Les inscriptions sont 
possibles en communiquant avec  
Ésaïe Milfort (Directeur de déve-
loppement) au (514) 331-0878 poste 
1031 ou par esaie.milfort@eteq.ca

Plus...Cours offerts en  
anglais cet automne
En septembre 2018, nous offrons les 
tout premiers cours en anglais pour 
permettre l’achèvement d’un Certifi-
cat en études pastorales de 30 crédits 
de l’Université Laval. 

Nous travaillons en partenariat avec 
les communautés anglophones évan-
géliques et cherchons à recruter les 
meilleurs enseignants anglophones 
pour notre équipe. Nous prions pour 
ce grand partenariat entre les évan-
géliques de Montréal réunissant des 
croyants issus des deux communautés  
linguistiques. q

Demeurez à l’écoute… 
www.eteq.ca
Projetez cette vidéo bilingue 
(durée de 3:48) en Église.

mailto:esaie.milfort%40eteq.ca?subject=
www.eteq.ca
https://www.youtube.com/watch?v=gd42q3XLtSk&feature=youtu.be
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Aujourd’hui, plusieurs  
renoncent à la lecture du livre 
de l’Apocalypse parce qu’il leur 

apparaît hermétique. D’autres y puisent 
de quoi décoder sans fin les signes des 
temps, toujours réinterprétés… 

De manière claire et pédagogique, 
Nicolas Farelly propose une autre 
approche, comme pour tout texte bi-
blique: la prise en compte du genre 
littéraire et du contexte historique du 
1er siècle après Jésus-Christ. Il fournit 
des clés de compréhension de l’en-
semble du livre et de ses nombreux 
symboles. 

Enfin, l’auteur propose de lire ce 
livre comme une pièce de théâtre en 
quatre actes : 
	 1. Satan à l’offensive, 
	 2. Le prophète parle, 
	 3. Dieu juge, 
	 4. Dieu renouvelle. 

Où l’on découvre que, face au mal 
présent dans le monde, de manière 
dramatique ou subtile, Dieu est à 
l’œuvre dans les coulisses, victorieux 
par l’Agneau immolé, appelant ses 
disciples à sa suite. 

En fin de compte, le lecteur com-
prend que l’Apocalypse est « un livre 
pour tous les temps et tous les chré-
tiens, dans un monde aux principes 
asservissants. » Claude Baecher, page  
couverture.

Public cible : 
Les chrétiens désireux de com-
prendre le livre de l’Apocalypse, les 
groupes de maison ou de partage, les 
groupes de jeunes et les prédicateurs 
et prédicatrices. q

L’Apocalypse – 
Les coulisses de l’Histoire

Couverture du livre, L’Apocalypse –Les coulisses de l’Histoire des Éditions  
Mennonites, Collections « Les Dossiers de CHRIST SEUL », No 1/2018.

Nicolas Farelly est pasteur de l’Église évangélique Baptiste 
de Compiègne, professeur associé de Nouveau Testament 
à la Faculté Libre de Théologie évangélique de Vaux-sur-
Seine, et rédacteur en chef des Cahiers de l’École pasto-
rale. Il est marié à Alison et ils sont parents de trois enfants.

Pour commander : www.editions-mennonites.fr ou 
www.clccanada.org. On peut s’abonner aux Dossiers de 
Christ Seul (3 numéros par an) ou les acheter au numéro. 
Ils complètent le mensuel CHRIST SEUL, le magazine des 
Eglises évangéliques mennonites de France.

Tous les Dossiers de CHRIST SEUL sont disponibles à l’ETEQ.

www.editions-mennonites.fr
www.clccanada.org
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Gathering de la CCMBC
Par Richard Lougheed, représentant provincial du CA de 
l’AEFMQ.
Cet important rassemblement a eu lieu  
du 11 au 14 juillet 2018 à Saskatoon, Saskatchewan.

J’avais des craintes pour ce 
rassemblement; c’était mon 
premier rassemblement  

	 canadien et potentiellement 
le dernier pour tous. Car depuis deux 
ans, il y a eu des changements majeurs 
au niveau national de l’association 
canadienne des frères mennonites, 
en plus de quelques frictions autour 
d’un changement de leadership et de 
la fusion de C2C et de MB Mission.
Alors le thème de cette année ONE - 
ENSEMBLE était des plus à propos. 
Ce thème offrait beaucoup d’espoir, 
mais était-il réaliste?
Ce grand rassemblement a été adroi-
tement mené par trois joueurs princi-
paux (Bruce Enns, modérateur, Steve 
Berg, directeur administratif  par in-
térim et Elton da Silva, le directeur 
administratif  entrant), mais égale-
ment par plusieurs femmes fortes et 
sages de partout au Canada. J’ai été 
impressionné par leurs travaux; nous 
sommes gâtés d’avoir des leaders ma-
tures, humbles et des personnes de 
prière. Le tout a commencé dès le 
lundi, par des réunions préparatoires  
très édifiantes et efficaces.
Puis, mercredi quand tous les parti-
cipants sont arrivés, c’était plus une 
ambiance de fête que d’affaires. Nous 
avons goûté à des temps de louanges 

énergiques, des messages édifiants, 
des témoignages émouvants (du Bré-
sil, d’un autochtone et d’un immi-
grant congolais), une récitation par 
cœur de tout le livre d’Éphésiens, des 
rapports financiers bien présentés et 
un vote à 97% pour un changement 
de structure, radical mais nécessaire. 

À partir de maintenant, les déci-
sions se feront surtout au niveau 
des Associations provinciales et la 
réunion nationale (Gathering) n’au-
ra plus lieu sous la même formule. 

La dernière réunion s’est terminée 
avec tous les membres du conseil 
d’administration canadien confes-
sant à genoux ses erreurs; en invitant 
d’autres à faire de même (ce que plu-
sieurs ont fait). 

Nous avons vécu une grande récon-
ciliation et apparemment un nouveau 
départ pour la province de la Colom-
bie Britannique où tout n’est pas facile.
Chaque pause-café permettait de ren-
contrer de nouveaux amis ou de revoir 
d’anciennes connaissances. Tout un 
défi pour un introverti comme moi, 
qui, pendant quatre jours, ne pouvais 
retrouver sa chambre qu’après 21h  
exténué, mais tellement enrichi. 
Chaque soir, je tombais au lit épuisé, 
mais très enthousiaste. Quel privilège 
d’avoir été représentant pour le Qué-
bec avec Alain Després (AEFMQ), 
Patrice Nagant (C2C) et Kristen Cor-
rigan (ETEQ).

Plusieurs voulaient en savoir plus 
sur les changements au Québec, à 
l’ÉTEQ, pour les bâtiments, le Camp 
Péniel, les Assemblées, etc. Ils vou-
laient avoir des nouvelles de Ginette 
Bastien, de Gilles Dextraze, de Bru-
no Synnott, de Danielle Lajeunesse et 
de bien autres. →

Alors le thème de cette année ONE-  
ENSEMBLE était des plus à  
propos. Ce thème offrait beaucoup 

d’espoir, mais était-il réaliste?

La plupart de photos proviennent de Tony Schellenberg et elles sont disponibles sur le site 
https://www.flickr.com/photos/43659531@N03/albums/with/72157693164000640 

https://www.flickr.com/photos/43659531@N03/albums/with/72157693164000640 
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J’ai déjà assisté aux réunions natio-
nales dans deux autres dénomina-
tions et des réunions régionales, mais 
c’était la première fois que j’expéri-
mentais une si solide assise biblique 
et des temps de prières, non pas 
comme routine, mais pour résoudre 
des moments de confusion et de ten-
sion. Ce n’était plus des résolutions 
politiques et des débats continus, 
mais des temps bénis où nous nous 
penchions sur les affaires du corps 
de Christ. Toutes les réunions mêmes 
d’informations s’arrêtaient pour la 
prière pour l’agence ou pour le sujet 
traité. 

Au final, le changement de structure 
approuvé sera un défi majeur pour le 
Québec, car nous devrons de plus en 
plus atteindre l’autosuffisance finan-
cière. Mais je suis certain que nous 
avons l’aide de Dieu et de nos frères 
et sœurs canadiens, qui ont le Québec 
à cœur et donc nous y arriverons. 
Alors je m’engage avec le CA provin-
cial, avec le comité de réflexion théo-
logique Foi et vie (Board Faith and 
Life) et avec vous et votre assemblée 
à relever le défi.
Serez-vous des nôtres? q

Serez-vous des nôtres? 

Je n’étais pas à ma première 
expérience dans un rassem-
blement annuel canadien,  

          mais ce fut celui où j’ai été le 
plus sollicité à pratiquer mon anglais 
ayant pris la parole à quelques reprises  
devant l’assemblée des membres. 
Un début de semaine à titre de  
représentant du Québec sur le comi-
té Foi et Vie Canadien m’a permis de 
constater à quel point notre grande 
famille d’Églises est puissamment  
dirigée par l’Esprit de Dieu.  La prière 
et l’écoute faisaient partie du travail 
que nous avions à faire quotidienne-
ment. 

Des sujets comme la révision d’un  
article de notre confession de foi, 
l’arrivée de la légalisation du canna-
bis, le rôle du comité dans le nouveau 
modèle collaboratif  et la préparation 
de la prochaine conférence d’étude 
ont fait partie de nos discussions et 
réflexions. 
S’en est suivie l’arrivée des délégués où 
sur le thème de ONE – ENSEMBLE 
les orateurs avaient comme texte  
biblique Éphésiens 4.  Chacun a  
apporté une couleur particulière ame-
nant l’unité au centre de leur message. 
Vous pouvez d’ailleurs visionner ces 
messages sur www.gmmitv.com.

Est-ce le début d’un 
temps nouveau pour 
notre Conférence  
Canadienne ? 
Après avoir priés, expliqués, réexpli-
qués et rassurés les délégués présents 
lors des six (6) séances de présenta-
tion de la nouvelle structure propo-
sée et des nouvelles relations entre les 
provinces, l’Assemblée a voté en fa-
veur du développement du nouveau 
modèle collaboratif  … qui sera offi-
ciellement adjugé lors de la prochaine 
conférence d’étude à l’automne 2019. 
→

Gathering (suite)
Par Alain Després, coordonnateur provincial AÉFMQ.

http://www.gmmitv.com
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Pourquoi ce processus  
a- t-il été aussi long 
et demandait autant 
d’explications alors que 
toutes les provinces 
avaient déjà donné un 
accord de principe lors 
de leur Assemblée  
annuelle du printemps 
dernier ?  
Parce que plus de 80% des personnes 
agissant comme délégués n’étaient 
pas présentes lors de ces assemblées 
générales provinciales.  Il a donc fallu 
reprendre du début.  Voilà pourquoi 
il s’avère nécessaire de modifier notre 
structure organisationnelle. 
Les premières retombées de cette 
décision importante auront lieu dès 
cet automne où chaque province via 
leurs pasteurs et délégués auront à 
se prononcer sur un nouvel énoncé 
de vision et un budget national pour 
l’année 2019. 
Ce nouveau modèle collaboratif1 sera 
mené par le nouveau directeur natio-
nal, Elton DaSilva, anciennement di-
recteur exécutif  du Manitoba. 
Lors d’une présentation de Steve 
Berg (directeur par intérim), les an-
ciens directeurs (Dave Wiebe et Willy 
Reimer) ont prié pour Elton DaSilva. 
L’assemblée s’est jointe à eux par la 
suite.   

Qu’est-ce que ce chan-
gement représente pour 
nous ? 
Au niveau financier, l’enjeu sera 
marqué en particulier auprès de nos 
agences et partenaires.  En effet 
comme les Églises donneront leur 
cotisation uniquement à leur Asso-
ciation provinciale, il ne sera plus 
possible d’obtenir pour eux des sub-
ventions ou des fonds provenant de 
la conférence canadienne.  Les fonds 
devront en principe provenir de notre 
province.  Cependant, comme nos 
Églises donnaient déjà très peu au 
niveau canadien, notre budget n’au-
ra pas d’augmentation substantielle 
et ne permettra pas à nos agences 
et partenaires de recevoir les mêmes 
montant de la conférence canadienne 
comme par le passé. Nos directeurs 
d’agences auront fort à faire pour 
compenser ce manque. Une période 
de transition est actuellement en dis-
cussion.  
Au niveau des services offerts aux 
Églises, nous aurons l’avantage de 
pouvoir travailler en étroite collabo-
ration avec les autres provinces, en 
particulier l’Ontario et le Manito-
ba.  Nous pourrons ainsi bénéficier 
de leur expertise et de leurs activi-
tés organisées pour leurs pasteurs et  
leaders. q

Note 1 : Voir le vidéo explicative de ce nouvel modèle à :  
https://drive.google.com/file/d/1DxrDle97kzMZqctWovJhmZPMDTJfPDKa/view?usp=sharing

Dans l’ordre habituel; David Wiebe, Willy 
Reimer, Elton DaSilva et Steve Berg.

Dans l’ordre habituel; Alain Després avec 
Phil Gunther (Directeur des ministères de 
la Saskatchewan et François Regis (Pasteur 
congolais qui implante une Église en Sas-
katchewan).

Prévoir les dates suivantes :
•	 Camp Ados :  

28 au 30 septembre
•	 Épluchette de blé d’inde: le 30 

septembre pour le dîner!
•	 Camp 18+: 16 au 18 novembre
Info : info@camppenielquebec.ca

https://drive.google.com/file/d/1DxrDle97kzMZqctWovJhmZPMDTJfPDKa/view?usp=sharing
mailto:info%40camppenielquebec.ca?subject=


Septembre 2018 Le Lien   Volume 35 numéro 514

Actualité



Volume 35 Numéro 5  Le Lien Septembre 2018  15

Actualité

Nous croyons dans le seul, le véritable Dieu vivant, créateur du ciel et de la terre. Dieu est tout puissant, parfait en 
sagesse, juste dans ses jugements, débordant de fidélité et d’amour. Il est le Dieu souverain qui règne sur tout le monde 
visible et invisible, le Berger qui sauve les perdus et les démunis. Dieu est un refuge et une forteresse pour ceux qui 
sont dans le besoin. Il est un feu dévorant, parfait dans sa sainteté, mais lent à la colère et riche en miséricorde. Dieu 
réconforte comme une mère aimante; il forme et discipline comme un père attentionné et persiste dans son alliance 
d’amour comme un mari fidèle. Nous confessons Dieu comme Père éternel, Fils et Saint-Esprit.

Dieu le Père
Dieu le Père est la source de toute vie. En lui, nous avons la vie, le mouvement et l’être. Le Père cherche ceux qui 
l’adoreront en esprit et en vérité et écoute les prières de tous ceux qui l’invoquent. Quand les temps furent accomplis, 
le Père a envoyé son Fils pour le salut du monde. Par Jésus-Christ, le Père adopte tous ceux qui répondent par la foi à 
l’Évangile, pardonnant ceux qui se repentent de leur péché tout en entrant dans une nouvelle alliance avec eux. Dieu 
donne le Conseiller, le Saint-Esprit, à tous ses enfants. Son amour de créateur et de rédempteur soutient le monde 
jusqu’à la fin des temps.

Dieu le Fils
Le Fils, par qui tout a été créé et qui maintient toutes choses, est l’image du Dieu invisible. Conçu du Saint-Esprit et 
né de la vierge Marie, Jésus prit la nature humaine pour racheter ce monde déchu. Il a révélé la plénitude de Dieu par 
une vie d’obéissance et sans péché. Par sa parole et ses actes, Jésus a proclamé le règne de Dieu, annonçant la Bonne 
Nouvelle aux pauvres, la libération aux captifs et le recouvrement de la vue aux aveugles. Christ a triomphé du péché 
par sa mort et sa résurrection et a été exalté comme Seigneur de la création et de l’Église. Le Sauveur du monde invite 
tous les êtres humains à être réconciliés avec Dieu, offrant la paix à tous ceux qui sont près et à tous ceux qui sont loin 
en les appelant à le suivre sur le chemin de la croix. Jusqu’à ce que le Seigneur revienne dans la gloire, il intercède pour 
les croyants, agit comme leur avocat et les appelle à être ses témoins.

Dieu le Saint-Esprit
Le Saint-Esprit, le Conseiller, est la puissance créatrice, la présence et la sagesse de Dieu. L’Esprit convainc les gens 
de péché, leur donne une vie nouvelle et les guide dans toute la vérité. Par l’Esprit, les croyants sont baptisés dans un 
seul corps. L’Esprit qui habite en eux, témoigne qu’ils sont enfants de Dieu, leur distribue des dons pour le service, les 
rend capables de témoigner et produit en eux le fruit de la justice. Comme consolateur, le Saint-Esprit les aide dans 
leur faiblesse, intercède pour eux selon la volonté de Dieu et les assure de la vie éternelle. q

Références : Genèse 1; Exode 15,2-3; Exode 34,6-7; Deutéronome 6,4-6; Psaume 8; Psaume 23; Psaume 139; Ésaïe 55,8-9; Ésaïe 66,12-13; 
Jérémie 31,31-34; Osée 11,1-4; Matthieu 1,18-25; Matthieu 5-7; Matthieu 28,18-20; Marc 8,34-38; Luc 4,18-19; Jean 1,1-18; Jean 14,26; Jean 
15,26; Jean 16,7-15; Actes 1,8; Actes 2,1-4; Romains 8,1-17; 1 Corinthiens 12,4-7; 1 Corinthiens 13; 1 Corinthiens 15,3-8; 2 Corinthiens 
1,22; 2 Corinthiens 5,16-21; 2 Corinthiens 13,14; Galates 5,22-23; Éphésiens 1,15-2.22; Éphésiens 3,14-21; Philippiens 2,6-11; Colossiens 
1,15-20; 1 Timothée 6,15-16; 2 Timothée 2,11-13; Hébreux 12,7-11; 1 Pierre 2,21-25; 1 Jean 2,2; Apocalypse 5,5-6, 9-10.

Article 1 : Dieu

Confession de foi  
des frères mennonites

Parole de vie
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Parole vivante

Il y a 30 années, le livre de Robert  
Fulghum All I Really Need to 

Know I Learned in Kindergarten (L’es-
sentiel de mes leçons de maternelle) est deve-
nu un bestseller mondial. Sa prémisse 
était que les vérités élémentaires de la 
vie sont beaucoup plus fondamentales 
et compréhensibles que les adultes  
sophistiqués veulent le croire. Le pas-
teur Fulghum mentionnait une vérité 
qui est illustrée dans le présent article. 
Malgré la complexité de la vie de notre 
monde déchu, il existe des vérités  
élémentaires qui peuvent nous ancrer et 
nous orienter, nous permettant de vivre 
avec espérance et puissance. 
Notre confession de foi commence 
par un résumé sur nos convictions sur 
le Dieu que nous voulons servir. Il est 
court et simple, mais il constitue la base 
de tout ce que nous croyons. 
Contrairement à de nombreuses décla-
rations de foi, la confession des Frères 
mennonites ne commence pas avec la 
Bible, mais avec Dieu lui-même. Le fon-
dement de notre foi est le Dieu vivant 
du ciel et de la terre. L’Écriture révèle 
Dieu, mais elle est secondaire à Dieu. La 
Bible est un moyen pour arriver à une 
fin, non une fin en soi. C’est pourquoi 
nous parlons de Dieu d’abord.
Notre engagement à connaître Dieu à 
la lumière de la révélation de Dieu est 
vu dans le langage biblique utilisé pour 
décrire le Père, le Fils et l’Esprit saint. 

Nous croyons que le meilleur point de 
départ pour parler de Dieu est de se 
référer aux termes et aux métaphores 
que Dieu a inspirés. Nous parlons de 
Dieu de la façon dont Dieu parle de lui-
même.
Dans cet article sur Dieu, nous voyons 
des vérités profondes qui informent et 
dirigent nos vies. Nous lisons que Dieu 
est la source de tout ce qui est, de toute 
vie et de toutes les réalités. Nous devons 
nous rappeler que Dieu ne s’insère pas 
simplement dans la réalité; Dieu défi-
nit la réalité. Peu importe la vie chao-
tique démontrée par les évènements 
politiques ou autres, Dieu est toujours 
le souverain régnant sur toutes choses. 
À cause de qui est Dieu, nous avons 
un espoir inébranlable. Nos vies dé-
montrent-elles cet espoir?
Nous lisons que Dieu désire dévelop-
per avec les humains qu’Il a créé, une 
relation aimante, stimulante et discipli-
née. À maintes occasions dans l’histoire, 
Dieu l’a confirmé et cela démontre Son 
grand amour envers nous. À quoi cet 
amour ressemble-t-il? Comment se 
manifeste-t-il concrètement? 
La réponse est simple : Dieu s’est ma-
nifesté par Jésus; Jésus est Dieu fait 
homme. Et à cause de Jésus, nous pou-
vons nous approprier la Bonne Nou-
velle et la partager avec d’autres. Ces 
derniers voient-ils Jésus en nous?

Jésus est le modèle à suivre. En tout 
temps, nous sommes invités à être 
comme Jésus. Notre confession de foi 
décrit en termes simples ce que cela si-
gnifie. Jésus nous montre ce qu’est le 
vrai culte, à quoi ressemble la mission 
chrétienne et comment vivre notre vie 
d’un véritable amour au service des 
autres.
Jésus nous rappelle par la croix que le 
culte implique le sacrifice de soi. Mais 
Jésus démontre également qu’à la souf-
france est rattachée la promesse de la 
gloire. Nous comprenons cette vérité 
en partie, mais un jour nous serons dans 
la présence de Dieu. Tout cela peut 
s’accepter rationnellement, mais 
comment le mettre en pratique? 
Notre confession nous rappelle que 
c’est l’Esprit saint, Dieu en nous, qui 
nous permet de faire les choses impos-
sibles par nos propres forces. Pour vivre 
notre foi chrétienne, nous ne sommes 
pas laissés seuls selon notre propre 
pouvoir ou sagesse. Dieu nous donne 
ce dont nous avons besoin; la transfor-
mation, les dons et la direction.
À cause de qui est Dieu et de ce qu’Il 
a révélé en Jésus-Christ, nous pouvons 
devenir ce à quoi nous sommes appelés. 
Ainsi, ces vérités fondamentales sont 
la base de tout ce que nous croyons,  
disons et faisons. q

En tant que témoins…
Qu’est-ce que la théologie des Frères mennonites a en commun avec celle des autres confessions chrétiennes? 
Et quelles sont les priorités distinctives de la théologie des Frères mennonites? Notre confession de foi est un court 
document basé sur les Écritures qui témoigne de notre compréhension biblique pour vivre comme disciples du 
Christ. Le comité Foi et Vie a cru bon de vulgariser les 18 articles de notre confession de foi. Voici l’article 1 de la 
confession de foi qui traite de Dieu.

Selon l’article 1 : Dieu 
Par Brian Cooper, membre du comité Foi et Vie et représentant de la Colombie britannique. 
Traduction libre de MB Herald, March 1, 2017.
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Westside Gathering  
s’enracine dans l’Ouest-de-l’île  
Par Nathan Whatley, membre de l’Église.

En 2003, Westside Gathering fit ses 
débuts dans une cuisine. L’église 

a ensuite déménagé dans une salle de 
classe et dans un chalet communau-
taire à Kirkland, avant d’emménager 
dans son lieu de culte actuel, à l’école 
privée West Island College (WIC). À 
l’époque, Westside accueillait environ 
35 membres mais depuis, la famille 
s’est bien agrandie. En 2017-2018, 
nous comptons plus de 200 per-
sonnes qui viennent régulièrement 
au culte. 
Nous étions confrontés au manque 
d’espace et il s’avérait très difficile 
d’organiser les activités pour la jeu-
nesse; de plus, le coût de location des 
bureaux continuait d’augmenter.

Pour satisfaire la croissance numé-
rique et pour répondre aux besoins 
spirituels croissants, un déména-
gement s’imposait. Franca Manafo 
(l’épouse du pasteur) l’explique ainsi : 
« Dieu a cheminé avec chacun de 
nous et il est intervenu dans chacune 
de nos décisions; on peut penser que 

dans ce nouvel endroit, on va pou-
voir initier d’autres belles histoires 
avec Lui. » 
En s’appuyant sur l’histoire du fils 
prodigue dans Luc chapitre 15, le 
pasteur David Manafo nous a com-
muniqué sa vision du futur bâtiment 
comme suit : 
« De même que le lieu de rencontre 
entre le père et le fils fut un endroit 
béni, notre futur bâtiment sera une 
marque dans notre histoire, que nous 
voulons rempli d’espoir, ou plutôt, 
un point de rencontre de l’espoir. 
C’est le Seigneur qui permet cela ici, 
maintenant. Ce n’est pas seulement 
l’achat d’un bâtiment. Nous avons 
le privilège de bâtir un point de ren-
contre d’espoir pour les gens; un lieu 
pour voir des vies transformées; des 
relations fortifiées pour nous et la 
communauté, pour essemer les se-
mences de l’Évangile, marques de 
foi, de bonté et d’amour. »

À l’intersection des rues Tecumseh et 
Brunswick à Pointe-Claire, le site est 
idéal comme carrefour d’espoir. West-
side Gathering a loué un espace de 13 
000 pieds carrés à exactement deux 
kilomètres du centre d’achat Fairview, 
point centrale de l’ouest-de l’île. De 
plus, il est facilement accessible par 
l’autoroute 40, et par deux circuits 
d’autobus et bientôt deux stations 
de train. Cet emplacement central 
rend le bâtiment intéressant pour les 
groupes communautaires qui cher-
cheraient des partenariats avec nous.
« Avec ce bail, dit David Manafo, 
nous disons que nous sommes ici, 
nous voulons nous enraciner ici, 
nous voulons nous installer ici, nous 
voulons inonder le voisinage d’amour 
et de miséricorde, tout en proclamant 
l’Évangile. »

Pour en connaître davantage, n’hési-
tez pas à nous suivre sur Facebook@
westsidemtl ou bien visitez westside-
gathering.com/capital-initiative q

La grande famille de chrétiens qui se nomme le Westside 
Gathering, célèbrera cet automne sa 15e année d’exis-
tence dans un nouveau bâtiment. L’Église anglophone  
rénove présentement un bâtiment qui pourra leur servir de 
lieu de rencontre pour les dix prochaines années.

« Dieu a cheminé avec  
chacun de nous et il est intervenu  

dans chacune de nos décisions...» 
Franca Manafo.

mailto:Facebook%40westsidemtl?subject=
mailto:Facebook%40westsidemtl?subject=
http://westsidegathering.com/capital-initiative 
http://westsidegathering.com/capital-initiative 
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Dans le cadre de la vie de l'Église, l'Intersection s'est 
portée volontaire du 9 au 13 juillet pour aider deux 

organismes communautaires situés dans la région de Ter-
rebonne à effectuer quelques travaux ménagers ainsi que 
certains travaux extérieurs. Le but est de pouvoir être 
des témoins de l'amour de Christ. Nous servons de cette  
façon maintenant depuis plus de 10 ans et nous sommes 
heureux de pouvoir faire connaître la Bonne Nouvelle de  
Jésus-Christ par nos actions et par les relations que nous en-
tretenons avec ces différents organismes communautaires.  
Par Véronique Beaudin, membre.

Au centre, Patricia et David Miller avec  
d’autres membres de l’Assemblée.

Une belle  
brochette  
de jeunes...
Cette année en fut une remplie de nouveautés dans 

l’application de ce magnifique programme de dé-
veloppement des capacités de service et de leadership 
de nos jeunes en Église. En effet six (6) candidats(es), 
soit le double de l’an dernier, se sont engagés pour huit 
(8) semaines. Trois d’entre eux ont été alloués au Camp 
Péniel.. Le but avoué du MCC Québec par ce petit élar-
gissement de nos politiques est de renforcer le rôle du 
Camp, en tant que ministère desservant l’ensemble de 
nos Églises, dans un souci de faire de nos jeunes des 
disciples passionnés de Jésus. 
Une autre de nos initiatives en lien avec ce programme a 
été de contribuer à la formation des moniteurs par le biais 
d’un séminaire sur les valeurs et la théologie anabaptistes 
et son accent sur la paix, la justice et la communauté. 
Merci à Myldred, Anne-Émilie, Peter, Benjamin, Mari-
lou et Elisabeth pour leur contribution au Camp Péniel 
et leur beau travail en Église! 

Benjamin Gagné, Anne-Émilie Henneuse, Élisabeth Viau, Jean- 
Calvin Kitata, Marilou Dubuc, Myldred Étienne et Peter Wang. 

Nomination au poste de Coordonnatrice 
de l’est du Canada  

 
 
 
 

Je suis heureux d’annoncer la nomination de Christina Dunfield au poste de Coordonnatrice de l’est du Canada.  
Depuis le 27 août, elle supervise les trois bureaux régionaux, soit du Labrador, des Maritimes et de Montréal. Christi-
na, qui parle un très beau français, travaillera de chez elle à Cap-Pelé, au Nouveau-Brunswick, qui se trouve à environ 
30 minutes du bureau de Moncton. Elle succède à Jean-Victor Brosseau qui a pris sa retraite à la fin du mois d’août.  
Christina, nous sommes enchantés par ta nomination et avons hâte de travailler avec toi dans ce nouveau rôle. Bravo !

Par Daniel Genest, Représentant régional du MCC au Québec.
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Parce que pour tout chrétien, c’est une façon d’approfondir  
un sujet de recherche, une thématique ou un appel spécifique 
de Dieu. 
Par Jean-Christophe Bieselaar, Ph.D.  
responsable intérimaire du 2e cycle.

Deux raisons pour faire des 
études de 2e cycle à l’ETEQ 

1)Pour tout étudiant, des études 
de 2e cycle nécessitent de choi-

sir un sujet de recherche. Ce sujet 
peut émerger d’un intérêt personnel, 
d’un besoin pastoral ou d’un appel 
de Dieu. Nos étudiants arrivent en 
2e cycle avec des thématiques très di-
verses mais toujours pertinentes pour 
l’Église du 21e siècle au Québec : 
l’articulation d’un ministère pour la 
2e génération au sein d’une Église 
ethnique, la place des femmes dans 
le leadership de l’église locale, ce que  
« être réellement libres » (Jean 8,36) 
implique dans le cadre d’un ministère 
en aumônerie carcérale, la pertinence 
de l’éthique du Care pour une théo-
logie évangélique des soins pasto-
raux… 
Ce sujet de recherche va devenir dès 
le début des études, un projet de re-
cherche qui s’enrichira au fur et à me-
sure des cours et parfois d’un stage, 
pour aboutir à la rédaction d’un es-
sai ou d’un mémoire. Le curriculum 
de la maîtrise en théologie et ses 
exigences académiques permettent 
alors à chaque étudiant de devenir un  
« apprenti-chercheur » sous l’exper-
tise d’un professeur à l’ETEQ, qui 
sera codirecteur de recherche, et d’un 
professeur à l’Université Laval qui lui, 
sera directeur de recherche. 

Faire des études de 2e cycle à l’ETEQ 
permet à chaque étudiant d’appro-
fondir un sujet de recherche, une 
thématique ou un appel spécifique 
de Dieu et d’y répondre dans un 
contexte académique évangélique.

2) Parce que, pour un pasteur, 
c’est une façon de faire une for-

mation continue. 
Être pasteur, c’est un appel passion-
nant et passionné – servir l’Église, 
prêcher la Bonne Nouvelle, évangéli-
ser, faire des disciples, mobiliser pour 
la mission… Toutefois, il y a toujours 
le danger que le pastorat puisse deve-
nir une routine « bien ajustée » ou que 
le pasteur soit isolé ou débordé par 
les tâches demandées. 
Il arrive souvent que le pasteur, après 
quelques années de pastorat, se noie 
sous le poids des demandes et réalise 
ses limites et ses lacunes en matière 
de formation devant les défis que 
l’Église lui présente : 
•	 Comment gérer la demande d’un 

mariage coutumier dans le cadre 
d’une préparation au mariage 
pour un couple interculturel de 
son église? 

•	 Comment vivre l’église lorsqu’elle 
était démographiquement uni-
forme et devient plurielle grâce à 
l’apport de l’immigration? 

•	 Comment prêcher un sermon dif-
férent à Noël ou à Pâques après 

sept années dans la même Église 
et renouveler sa prédication?

•	 Comment accompagner des  
familles dont l’un des membres a 
été victime de violence sexuelle, 
d’accident de la route, ou d’acte 
terroriste à Québec ou ailleurs? 

Les études de 2e cycle permettent au 
pasteur de prendre un recul sain et 
spirituel par rapport à son ministère, 
de faire partie d’une nouvelle com-
munauté d’apprenants en quête de 
renouvellement, d’être enseigné par 
des professeurs qui, en plus de leur 
expertise académique, sont aussi des 
pasteurs en fonction dans une église 
locale ou activement impliqués dans 
un ministère. 
Les études de 2e cycle sont une op-
portunité de faire une formation 
continue pastorale. q

Pour plus d’informations, 
jean-christophe.bieselaar@
eteq.ca
(514) 331-0878 poste 1032.
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